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Et, quand notre D ieu descenîd su r la terre, il nv a
pas de place pour lui, nmême chez les pauvxres 1Il nie trou1-
ve place que dans une étable abandonnée. Lex dernier des
l3ethlliéeites avait sou foxyer, qune dis-je, -les re-
niards ont leur tanijère'' et jésus, dès sa naissance, u'aJ
pas oi reposer la tkie .

MIais, piarce q u'il a etc h umii e. i eu va le glori fier
et parce qutiil a ie luin iiLie a n-dessous du dernje rdes ]loin-
nies, pour le glorifier, D ieu se serv ira de témnoignages su-
périeurs aux témoignages ord inaires. DuM fond d n ciel, il
appellera les anges, du fond de l'Orient il aippellera les
mages ; aux anies sî niple's des bergers, il eunverra les anges
a Jérusalemi, fiere de sa sciencc religieuse, Il envxerra des
savants et des prinlces; et les bergrers \iend rolît apporîci aux
pieds de l'enfant l'hiommage de leu r foi docile, et J érusii-
loin tout ent ière tressail lernt a la \oi \ des miages ILe roi
des Junifs est nié,ou donc est-il Iý'

Et c'est le mêmie entant !Il est a ussi delaissé, il est
aussi prive de tout att rait et de toute i nfIluence. MIais IDieu
l'exalte dans la mesure meorne ou il a aimnelé n l ain
A l'heure de sa plus grande infîi rm ité, il s'attire I om nia-
ge sincère des humibles et des pauvres ; il s'attire le ténioi-
gnage désintéressé des savanîts et des grands ; enfin, il
s'attire la liai ne de ceux qui tiennenit Jérusalemi et tout le
peuple sous le double asserv issenment de leurs doetrinies et
de leurs lois

L'anéantissemnent du Verbe, principe de son exalta-
t ion son exaltation, prélutde de son abhaisseîiîenit -c'est
l'antithèse prodigietuse dti mystère de Noël, et de toute la
vie de jésus!

Et qui oserait s'étonner de v'oir des contirastes dans la
vie de jésus ? En naissant, ne prend-il pas niotre nature ?
Et qu'est-ce que la vie de l'hommuie, sinion tun tissu de
succès et de revers, de joies et de peines ? L'Eglise, dans
la triple série des mnystères dut rosaire, lie fait mention qtîe
des grandes circonîstanîces de la vie 'de Jésus, les unies pltus
joyeuses, les autres plus doulouretuses. Miais, tant que
Mfarie ftît sur la terre, il n'y eut.aucune circonstance où son
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